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Quelques personnalités inhumées dans le cimetière du Centre

BARBET Raymond (1902-1978)
Raymond Lucien Alexandre Barbet est né à Chartres dans l’Eure et Loir le 18 

novembre 1902. Fils de Pierre Lucien Valéry Barbet et de Marie Augustine Alix 
Ménard, il fait son apprentissage pour devenir ajusteur.

Il se marie le 20 novembre 1920 à Nanterre avec Lucienne Marcelle Millet 
(1902-1987).

La carrière de Raymond Barbet est essentiellement politique. Il est élu 
maire de Nanterre en 1935 et occupe ce poste jusqu’en 1973.

Lorsqu’il décède, le 8 mars 1978, Yves Saudmont, son successeur, rend 
hommage à «  une vie de travail, de luttes et de réussites au service des 
travailleurs et de la population ».

Après avoir accompli la fonction de maire pendant 38 ans sur ses 43 ans 
de mandat municipal et avoir été conseiller général de la Seine pendant 30 ans 
(1937-1940 puis 1945-1967), il assume les charges de député de la Seine (1962-
1967) et des Hauts-de-Seine (1967-1978).

« Sous son impulsion, Nanterre a connu les plus grandes et les plus rapides 
transformations de son histoire », a dit Yves Saudmont, en lui rendant hommage lors de la séance du Conseil 
municipal du 11 mai 1978.

Pour perpétuer sa mémoire, le Conseil donne le nom de Raymond Barbet à la rue de Colombes qui est une 
des voies principales de la ville, à proximité de laquelle il vivait. Une stèle est également érigée dans le parc des 
Anciennes mairies.

Le Conseil municipal, à titre d’hommage public, décide de convertir en concession perpétuelle la concession 
située dans le cimetière du Centre où il est inhumé dans la division 8/A (fig. 60).

ESPOSITO Giani (1930-1974)
Né d’une mère française et d’un père italien, Giani (Gianni Sandro) Esposito est né le 23 août 1930 à 

Etterbeek, une commune de l’agglomération bruxelloise.
Très vite, il se forme au métier d’acteur et, dans ses débuts dans les années 1950, 

on le verra essentiellement dans des seconds rôles.  Il tourne notamment sous la 
direction de Jean Renoir, Luis Buñuel, André Cayatte, Pier Paolo Pasolini ou joue 
dans des films d’auteurs comme Alexandre Astruc, Pierre Kast, etc.

Il vient à la chanson en 1952 et se produit dans des cabarets comme La 
Rose rouge et L’Ecluse. Il interprète notamment La Descente en ville,  Souvenirs 
d’enfance d’un barbare mais connaît vraiment le succès avec  Le Clown en 
1957.

En 1959, il fait la connaissance de l’actrice Pascale Petit lors du Festival de 
Moscou avec laquelle il se marie et dont il aura, en 1963, une fille connue sous 
le nom de Douchka qui est animatrice et chanteuse.

En 1971, il rencontre Ersie Pittas, nièce du metteur en scène Michael 
Cacoyannis qui étudie la danse et l’histoire de l’art à Paris. Il quitte son épouse et 
s’installe à Saint-Germain-des-Prés avec Ersie. Ils vont se produire ensemble dans 
toute la France. 

A la fin de l’année 1973, Giani présente des signes de fatigue mais refuse de 
prendre du repos. Il avait de nombreux projets en tête : l’écriture d’une pièce de théâtre, de poèmes et de textes 
de chansons.

Atteint d’une hépatite virale et d’une tumeur au cerveau, il meurt le 1er janvier 1974 à Neuilly-sur-Seine, 
âgé de 43 ans. Il est inhumé dans le cimetière du Centre dans le caveau du producteur de Pathé, Pierre Cabaud 
(1918-1975) (fig. 61 et 62).   

                 

Fig. 60 Raymond Barbet 
(1902 – 1978)

Fig. 61 Giani Esposito 
(Cliché / notre.cinema.com)
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Fig. 62 Caveau de la famille 
Cabaud dans lequel repose 
Giani Esposito

HEUDEBERT Famille
La ville de Nanterre est fière d’avoir eu sur son territoire les usines d’un 

certain Charles-Antoine Heudebert (fig. 63), dont l’invention47, la biscotte, au 
début du XXème siècle, a connu une expansion internationale considérable.

Né le 16 mai 1872 à Vernon dans l’Eure, Charles-Antoine Heudebert 
est le fils de Désiré-Arsène Heudebert (1836-1897), artisan boulanger et 
d’Henriette-Marie Jarrige (1838-1905). Son père tient boutique dans le centre 
du Nanterre, rue du Chemin de fer. 

Dès 1895, il travaille à la boulangerie familiale. Il épouse, à Nanterre, le 13 
décembre 1898, Louise-Angélique Meleux, une Nanterrienne née en 1877, 
dont il aura quatre enfants  : Suzanne-Charlotte (1899-1964), Henriette-
Yvonne (1901-2001), Charles-Sosthène (1908-1942) et Pierre-Louis (1911-
1966).

C’est dans la boulangerie paternelle qu’il va mettre au point la 
« biscotte », en faisant « cuire deux fois » les pains invendus. La découverte 
fait long feu et l’amène à prendre un brevet en 1903. Du stade artisanal, il 
passe au stade industriel et fonde la société « L’aliment Essentiel ».

L’usine de 1 000 m2, située sur la nationale reliant Saint-Germain à Paris 
et la rue du Vieux Pont, va compter plus d’une trentaine de personnes et 
sera agrandie une dizaine d’années plus tard. Plusieurs usines sont ensuite 
créées à l’étranger.

En 1935, l’usine de Nanterre compte 1 200 salariés. Des membres de la 
famille sont associés à la direction de l’entreprise dont son fils, Pierre-Louis, 
ses gendres Etienne Barrey, époux de sa fille Henriette-Yvonne et Robert 
Chatriot.

Juin 1936 marquera d’une manière importante la fin du pouvoir patronal 
exclusif. Puis vont se succéder plusieurs années de guerre.

Charles-Antoine Heudebert meurt le 24 mai 1945 à Paris dans le 16ème 
arrondissement. Il sera inhumé, non pas à Nanterre mais au cimetière du 
Père Lachaise (97ème division), ainsi que son épouse Louise-Angélique Meleux 
qui décède le 16 août 1905.

47  Heudebert – Bulletin n° 11 de la Société d’Histoire de Nanterre – Juin 1991.

Fig. 63 Portrait de Charles Heudebert 
(1920 – 1944)

Fig. 64 Chapelle de la famille 
Heudebert dans la 3è division
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Toutefois, dans le cimetière du centre de Nanterre, il existe une petite chapelle (architecte A. Aubert) érigée 

dans la 3ème division (fig. 64) qui contient les restes de son père, Désiré-Arsène, décédé le 6 juin 1897 à Nanterre, 
de sa mère, Henriette-Marie Jarrige, décédée le 13 février 1905 à Nanterre, de son frère Gaston-Etienne, décédé 
le 12 octobre 1924, et de son frère Alphonse-Sosthène, décédé le 11 avril 1907.

MEUNIER Louis (1920-1944)
Louis Jean Marie Meunier est né à Nanterre le 28 décembre 1920 (fig. 65).
Fin 1941, alors qu’il est âgé d’un peu plus de vingt ans, il organise un réseau FTP. Il est vite rejoint par une 

poignée de patriotes mais le 20 août 1944 alors qu’il se trouve dans la caserne des pompiers, il est abattu par 
les Allemands pour avoir refusé d’enlever le drapeau français accroché sur la caserne.

Pour marquer l’événement, une plaque a été fixée sur les murs de l’Agora (rue Parmentier aujourd'hui 
avenue Louis-Meunier) (fig. 66) qui a remplacé l’ancienne caserne des pompiers.

Il est inhumé au cimetière du Centre dans la 23ème division (fig. 67).

Fig. 65 Portrait de Louis Meunier 
(1920 – 1944)

Fig. 66  Plaque apposée avenue Louis Meunier

Fig. 67  Tombe de Louis Meunier dans la 23è 
division

MOINON Paul et Robert  
L’entreprise de travaux publics Moinon est bien connue des « anciens » Nanterriens. Etablie au numéro 57 

de la rue de Colombes (aujourd’hui rue Raymond Barbet), elle 
est créée par Paul Moinon en 1905, un entrepreneur venu de 
Nonant-le-Pin dans l’Orne.

L’entreprise connaît au sortir de la Deuxième Guerre 
mondiale une expansion importante. Ce sont les deux fils Paul 
et Robert qui reprendront la société. Ils installent au numéro 58 
de la rue de Colombes le service de terrassements puis, par la 
suite, acquièrent des locaux au numéro 71 pour les garages et 
le bureau d’études.

L’entreprise va compter jusqu’à 1 200 personnes qui, pour 
la plupart, habitent Nanterre, Rueil et Courbevoie.

A cette époque, de nombreuses constructions sont réalisées 
à Nanterre, parmi lesquelles on peut citer le lycée Joliot-Curie, 
sept bâtiments de la faculté, le palais de justice et le viaduc de 
l’interconnexion Cergy-Pontoise.

Paul Moinon, né en 1911, a épousé en 1942 Madeleine 
Masson (1906 – 1998). Il décède en 1979. Son frère Robert, né 
en 1907, qui a épousé Hélène Colas (1901 – 1988), décède en 
1966.

Paul et Robert, ainsi que leurs épouses, sont inhumés dans 
la 18è division (fig. 68), sur une concession de 4 m2. Fig. 68 Tombe de la famille Moinon dans la 18è 

division
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SANSON DE PONGERVILLE Jean-Baptiste-Antoine-Aimé (1792-1870)
Jean-Baptiste-Antoine-Aimé Sanson de Pongerville est né le 3 mars 1782 à Neuilly-

L’Hôpital près d’Abbeville dans la Somme.
Homme de lettres et poète (fig. 69), il se fait surtout connaître par ses 

traductions en vers de Lucrèce et en prose de Virgile et Milton. Il devient maire 
de Neuilly-L’Hôpital où son père possède un château, de 1807 à 1828. A cette 
époque, il épouse, le 21 avril 1813 à Abbeville, Agathe Lefébure du Bus.

Il est élu membre de l’Académie française le 29 avril 1830 en remplacement 
du marquis de Lally-Tollendal et fait partie de la Commission du Dictionnaire.

Elu maire de Nanterre, fonction 
qu’il occupera de 1832 à 1839, il 
devient ensuite conservateur à la 
Bibliothèque Sainte-Geneviève en 
1846 et à la Bibliothèque nationale 
en 1851. Il est élu Conseiller général du département de la 
Seine pour le canton de Courbevoie en 1860.

Il est promu Commandeur de la Légion d’Honneur en 1845.
Il décède le 22 janvier 1870 en son domicile 7, rue de 

Varennes à Paris (6è). Il est inhumé dans le cimetière du Centre 
(19ème division) (fig. 70) avec son épouse (1797-1880) et ses 
deux enfants : son fils, André-Léon (sous-préfet de Saint-Malo, 
décédé à l’âge de 28 ans) (1824-1851) et sa fille Aimée (1815-
1889).

SPENCER Emile (1859-1921)
Alexis Xavier Spencer Owen est né le 24 mai 1859 à Ixelles près de Bruxelles en Belgique. Sa naissance48 

a été déclarée par Françoise Vanderosière, sage-femme, qui venait d’accoucher sa mère, Fanny Emily Spencer 
Owen, vingt-trois ans, célibataire et domiciliée rue du Viaduc, numéro 90.

Alexis-Xavier Spencer Owen dit Emile Spencer ou William Schit’s est connu par les musiques de près de 
deux mille six cent chansons qu’il a composées, utilisant les paroles de Eugène Joullot, Eugène Rimbault, Antoine 
Queyriaux, Emile Duhem ou Eugène Héros et interprétées par Charles 
Reschal, Valentine Valti, Eléonore Bonnaire, Sarah Bernhardt, Berthe Sylva, 
Charlus, etc.

On connaît surtout de lui  La Marche des collégiens, une polka-mazurka 
au piano, Les Petits Pois, le chef-d’œuvre de Dranem, L’Océan et La Fée 
Verte pour Adolphe Bérard, Fleur de misère pour Berthe Sylva, L’anatomie 
du conscrit,  Le troupier cycliste et Quand je suis sortie pour l’ami Polin, 
Un idylle à Saint-Ouen pour Gaston Dona, etc. De nombreux motifs 
de Petrouchka49 d’Igor Stravinsky sont empruntés à sa composition Elle 
avait une jambe de bois 50, ce qui déclencha des controverses pour plagiat, 
l’œuvre de Spencer étant toujours sous droits d’auteur. En 1932, un 
dixième des parts de Petrouchka seront reversés aux ayants-droits.

Spencer ne fut reconnu par sa mère que le 11 février 1897. Alors âgée 
de soixante et un ans, Fanny Emily Spencer Owen, rentière, née elle aussi 
à Ixelles, demeurait à Neuilly-sur-Seine.

Emile Spencer est mort le 24 mai 1921 à Nanterre. Il repose dans la 7è 
division (bordure sud) (fig.71). Le caveau de famille très postérieur à son 
décès porte la seule inscription « Famille Spencer » sur le devant.

48  Registre des actes de naissances de la ville d’Ixelles (Belgique).
49  Peter Hill, Stravinsky : The Rite of Spring, 2000 ou Vera Stravinsky, Robert Craft, Stravinsky : In Pictures and Documents, 1
50  “Elle avait une jambe de bois / Et pour que ça n’se voit pas / Elle avait mis par en d’ssous / Des rondelles en caoutchouc ».

Fig. 69 Jean-Baptiste 
Sanson de Pongerville

Fig. 70 Tombe de J.B. Sanson de Pongerville dans 
la 19è division

Fig. 71 Tombe de la famille Spencer 
dans la 7è division
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Les maires de la commune
La loi du 14 décembre 1789 va créer en France 44 000 municipalités à la tête desquelles un maire sera élu 

par les citoyens.
Depuis cette date, plusieurs maires se sont succédé à Nanterre dont certains ont reposé dans le cimetière 

de la rue Franklin puis ont été transférés dans le cimetière du Centre puis au cimetière du Centre. 

Nous en avons dressé la liste et renseigné, à chaque fois que cela a été possible, le lieu d’inhumation.

Noms et prénoms Dates de naissance Fonctions de maire Dates de décès Lieux d’inhumation

Jérôme BAROT
(vigneron) 7/3/1735 Nanterre (92) 1790-1793

18/1/1795
Rue Tavernier à Nanterre 

(92)

Cimetière Franklin puis ossuaire 
des perpétuelles dans cimetière 

du Centre
Jean-Claude GILLET

(cabaretier) 1793-1806

Alexandre Joseph MISSEUR > - 1815
Jean-Baptiste-Vincent PIRAULT-DES CHAUMES

(avoué puis avocat à partir de 1808) 1766 1816-1817 9/6/1839 
Rue Volant à Nanterre (92)

Jean-Baptiste SANNé 1817-1830
Etienne-Théodore BORDET

(propriétaire) 1830-1832

Jean-Baptiste SANSON de PONGERVILLE
(homme de lettres, membre de l’Académie 

française)
3/3/1782 Abbeville (80) 1832-1839 22/1/1870 Paris (6è) Cimetière Franklin puis div. 19 dans 

cimetière du Centre

Charles-Maurice DELAHAYE
(charcutier forain) 14/2/1799 Nanterre (92) 1839-1854

20/10/1854 
Rue du Chemin de fer à 

Nanterre (92)

Cimetière Franklin (Conseil 24/10/ 
1854) puis div. 7 dans cimetière 

du Centre
M. THOMAS 1854-1855

Jean-Etienne BEZET
(capitaine en retraite)

1787
Paris (75) 1855-1863

22/9/1867 
2, rue Royale à Nanterre 

(92)
Jules-Athanase DULONG
(commerçant parisien)

(mort en fonctions)
1863-1864 15/2/1864 28, rue Trévise à 

Paris 9è (75)

Michel-Isidore CARTHERY
(marchand charcutier forain) 5/11/1800 Nanterre (92) 1864-1870 15/1/1876 rue Saint-

Germain Nanterre (92)
Ossuaire des perpétuelles dans 

cimetière du Centre

Paul-François MORIN
(industriel, directeur fabrique d’aluminium)

12/9/1818 Romorantin 
(41) 1870-1876

23/1/1879 
21, rue Thomas Lemaître à 

Nanterre (92)
Joseph TERNEAU

(bourgeois parisien) 4/7/1829 Bellac (87) 1876-1881 4/2/1895 Neuilly-sur-Seine 
(92)

Div. 4 / Latérale dans cimetière du 
Centre

Achille-Joseph HENNAPE
(négociant en draps à Paris) 12/5/1845 Cateau (59) 1881-1890

17/6/1901
13, Place de la Fête à 

Nanterre (92)
Div. 2 / Latérale dans cimetière du 

Centre

Amédée PASCAL
(exploitant de carrière)

(mort en fonctions)
9/4/1842 Bonny/Loire 

(45) 1890-1892 10/2/1892
3, rue Pascal à Nanterre (92)

Div. 4 / L.D. (Conseil du 12 février 
1892) dans cimetière du Centre

Georges BIZOT 1892-1896

Achille-Joseph HENNAPE
(négociant en draps à Paris)

12/5/1845
Cateau (59) 1896-1900

17/6/1901
13 Place de la Fête à 

Nanterre (92)
Div. 2 / Latérale dans cimetière du 

Centre

Jules-Gabriel-Maximilien GAUTIER
(notaire honoraire) 14/5/1830 Nanterre (92) 1900-1908

Louis-Arsène-Paul CHARDON
(Cie des Chemins de fer de l’Ouest) 30/1/1836 Evreux (27) 1908-1912 29/10/1915 10, rue Saint-

Denis à Nanterre (92)
Jules DURAND

(directeur de la Compagnie d’assurances La 
Fraternelle parisienne)

6/4/1854 Amiens (80) 1912-1919
2/10/1922

12, Bd du Sud-Est Nanterre 
(92)

Div. 8 dans cimetière du Centre

Adolphe-Fernand CROY
(industriel) 18/12/1872 Guise (02) 1919-1935 1938

Raymond BARBET
(cheminot) 8/11/1902 Chartres (28) 1935-1940

1944-1973 8/3/1978 Suresnes (92) Div. 8A dans cimetière du Centre

Yves Serge SAUDMONT
(ajusteur) 19/11/1934 Cuincy (59) 1973-1988 29/1/1998 Nanterre (92) Div. 17 / 3 au cimetière-parc du 

Mont-Valérien


